
Au collège Vento, il y eut de très belles surprises pour tous.

Tous ne font
qu’un !
Dénicher de nouveaux centres
d’intérêt. Mettre à l’honneur des
adolescents, leur proposer certaines
clés indispensables à une réussite
conjuguée au quotidien. Des règles de
vie immuables.
Pas évident,mais jamais irréalisable.Le
succès se rencontre souvent dans
l’innovation.
Il est indispensable de capter
l’attention des plus jeunes à travers de
nouvelles méthodes, à travers ces
ateliers inattendus. Des instants
sérieux, très sérieux mais très ludiques
aussi.
Au collège Vento de Menton, Martine
Leleu, principale des lieux et son
adjoint Jean-Christophe Guerin ont eu
le mérite de proposer un plus évident à
l’association Solidarsport en
organisant par exemple un atelier
théâtre animé avec talent par Jacques
Boutou, qui fut principal de ce collège
Vento de 2010 à 2013.
A Vento, choix exceptionnel, initiative
inattendue, on avait également décidé
de donner la parole, de faire participer
les plus anciens à la fête en leur
rendant visite à la Maison Russe.
Magnifique cette idée que jeunes,
moins jeunes et plus anciens ne
fassent qu’un face aux valeurs qui
depuis toujours guident le quotidien
de tous.
Tous unis face au respect. Tous unis
grâce à l’innovation des adultes bien
décidés à donner la main aux plus
jeunes sur le difficile chemin de la vie.
Tous ne font qu’un, c’est bien ! C’est
mieux, beaucoup mieux…

Le collège Vento à MentonLe billet
d’Hervé
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Martine Leleu est une
« Ch’tie » et le reven-
dique… sans ja-

mais – évidemment – faire la
moindre allusion au film de
Dany Boon !
La principale du collège
Vento de Menton est origi-
naire de Bruay en Artois,
« Entre Lens et Béthune… »
affirme l’enseignante, ou-
bliant très certainement vo-
lontairement « le petit juge »
de l’endroit dont la presse a
tant et tant parlé à une épo-
que lointaine pour vous et
nous… Peu importe, Mar-
tine Leleu, souriante, déter-
minée dans chacune de ses
actions, boucle petit à petit,
toujours dans la bonne hu-
meur, constamment dans
l’efficacité sa première
année scolaire au collège
Vento…
Cette chef d’établissement
de qualité, se présente sans
ambages, explique dans un
premier temps le choix
qu’elle fit de poser sa valise
dans la cité frontalière :
« Ici, il y a des élèves en situa-
tion de handicap. J’ai cons-
tamment eu une vraie empa-
thie pour les personnes en
difficulté… »
D’un mot à l’autre, Martine
Leleu explique encore avec
une belle franchise et au-
tant de passion : « J’ai tou-
jours aimé l’école, j’adore
apprendre, transmettre.
L’école permet de compren-
dre et d’accepter les problè-
mes différents des uns et des
autres… »

Comme toutes les mamans
du monde, Martine Leleu a
aidé Célena - « Selena, c’est-
à-dire la lune en Grec mais je
l’ai franchisé… » - sa fille à at-
teindre son objectif : deve-
nir vétérinaire. La jeunesse
est depuis toujours la pas-
sion de Martine Leleu. Elle
confirme d’ailleurs volon-
tiers cette affirmation, re-
connaissant : « Aujourd’hui,

quatre-vingt-dix pour cent des
élèves sont discrets, ils ont
des valeurs. Cela dit, il faut
bien avouer que le person-
nel de direction d’un établis-
sement comme le nôtre,
passe beaucoup de temps à
essayer de régler, de trouver
des solutions à certaines si-
tuations difficiles. Certains
élèves d’aujourd’hui sont en
manque de repères, c’est vrai

mais ce n’est pas pour cela
que la jeunesse doit nous in-
quiéter… Il est important, in-
dispensable de vivre avec les
jeunes élèves de notre temps.
De nos jours, les adultes sont
en réalité les seuls garants
des valeurs, du respect… »
Et dire que Martine Leleu
aurait souhaité devenir ar-
chitecte ! « Plus jeune, je des-
sinais tout le temps… » se

souvient madame la princi-
pale avant de poursuivre
sur un autre registre cette
fois, celui des ambitions, de
l’orientation qu’elle sou-
haite donner à l’établisse-
ment qu’elle dirige : « Je ter-
mine cette première année
qui fut entièrement consacrée
à l’observation… Dès la pro-
chaine rentrée, je souhaite
vraiment donner une impul-

sion nouvelle à ce collège.
Notre fil conducteur reposera
par exemple essentiellement
sur le Respect, la Tolérance,
la Générosité… »

L’idée ne manque pas de pa-
nache !

A la rencontre de Martine Leleu, principale du collège

Etonnant, Jean-Christo-
phe Guérin, principal
adjoint du collège

Vento de Menton est égale-
ment pilote privé dans
l’aviation civile !
Alors ça, c’est quand même
inattendu… Comparaison
trop facile mais immédiate-
ment pardonnée, Jean-
Christophe commente par
exemple : « A Vento, ma-
dame Leleu pilote l’établisse-
ment, moi, je suis le copi-
lote… »
Cela dit, plus sérieusement
cette fois, Jean-Christophe
Guérin poursuit avec réa-
lisme : « La légitimité vient
avant tout du terrain. Il n’y a
jamais d’autres alternatives.
Avec madame Leleu, nous
avons fait un état des lieux
du collège, analysé les points
forts, certains points faibles
également, avant d’évoquer
certaines idées nouvelles, de

transmettre le cap que nous
avons choisi… »
Tout cela sera pour la ren-
trée prochaine, cette année
scolaire 2013-2014 de tou-
tes les innovations, de tou-
tes les prises de conscience
à Vento.
On passe à autre chose, le
dialogue se veut plus réa-
liste. On élargit très vite un
échange de vues qui pour-
rait se transformer en
débat. Jean-Christophe af-
firme sans la moindre hési-
tation au sujet du rôle si im-
portant tenu par l’ensei-
gnant face aux élèves :
« Nous construisons les col-
légiens, on les pilote. Au-
jourd’hui, la richesse de
l’école c’est sa place dans la
société. L’école est un lien
de transmission de valeurs.
Nous devons montrer aux
élèves la voie à suivre. Les
préparer à devenir des ci-

toyens responsables, autono-
mes… »
Les propos tenus sont clairs
et nets, reste à les appliquer
ce qui n’est pas toujours le
plus facile, le plus évident.
Le principal adjoint du col-
lège Vento en convient sans
l’affirmer lorsqu’il dit par
exemple : « Il est complexe
de saisir l’élève dans sa glo-
balité, dans sa construction.
Notre métier devient de plus
en plus technique. Il se situe
aujourd’hui à un haut degré
de compétence. Vous savez,
les conseils de classe aux-
quels nous assistons réguliè-
rement sont révélateurs
de l’évolution des mentali-
tés… »
Pas évident tout cela, Jean-
Christophe Guérin en con-
vient mais ne renoncera ja-
mais face à la difficulté. Il
annonce d’ailleurs, d’une
manière des plus directes :

« Gérer l’humain est le plus
passionnant pour un ensei-

gnant qui doit être huma-
niste, humble, honnête… »

Une règle des… trois « H »
qui propose réflexion.

Jean-Christophe Guérin : co-pilote à Vento.

Solidarsport

« Je souhaite donner un cap... »

Martine Leleu : « J’ai toujours adoré l’école, j’adore apprendre... »

La règle des trois « H »…
Avec Jean-Christophe Guérin le principal adjoint

Textes : Hervé Somnard.
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Atelier  : le théâtre.

Solidarsport

Les spécialistes de la
mythologie grecque
vont vous rire au nez.

Un conseil ne leur dites ja-
mais que Cassandre a les
yeux bleus !
Soyez très vite rassurés, la
Cassandre en question n’a
rien à voir – ou alors de très
loin – avec Priam, le roi de
Troies et Hecube.
« Notre » Cassandre, ma-
dame Elemento si vous pré-
férez est Conseillère Princi-
pale d’Education au collège
Vento. Autrement dit, cette
Cassandre-là n’est pas la
reine des divinations, non,
elle assure tout simplement
le suivi des élèves au quoti-
dien et ce, comme elle le
précise : « A travers toutes

les lorgnettes… Quand un
élève qui a un problème
vient nous voir, nous le pre-
nons dans sa globalité… »
Cette prenante journée Soli-
darsport ?
Cassandre l’évoque volon-
tiers avec un réel intérêt
« L’important est de propo-
ser aux élèves une réflexion
sur la notion de respect.
D’autre part, il est intéres-
sant d’organiser une telle ma-
nifestation dans les derniers
jours de la saison scolaire à
un moment où les jeunes
gens sont plus disponibles,
plus à l’écoute. L’indispensa-
ble, c’est avant tout la notion
de respect, la réflexion
qu’elle impose… »
Nous sommes tous d’ac-

cord sur cette réflexion qui
doit être de qualité pour
être utile, efficace à une jeu-
nesse exposée à un monde
que l’on annonce de plus en
plus difficile. Une jeunesse
qui doit prendre ses respon-
sabilités si elle veut éviter
certains travers, certains
pièges, certaines difficul-
tés… Même si Cassandre
qui, soit dit en passant ré-
side en Italie, à Porra, à cinq
kilomètres de Vintimille aux
côtés d’un époux italien po-
licier, précise également au
sujet de cette jeunesse d’au-
jourd’hui :
« Elle n’est pas différente de
celle d’hier. Ce qui a changé,
c’est l’aspect technologique
qui prend de plus en plus de

place. Cela étant, rassurez-
vous, ce lien technologique,
aussi fort, soit-il, ne rempla-
cera jamais le lien humain si
indispensable à la réussite, la
compréhension de tous… »
Rien ne sert de s’inquièter, il
faut continuer à croire en
un demain meilleur encore.
Cassandre Elemento est
d’ailleurs la première à con-
firmer :
« J’ai toujours été une per-
sonne très positive. J’ai con-
fiance dans le monde qui
m’entoure. Je crois à la réac-
tivité des êtres humains. A
cet homme éduqué qui est
foncièrement bon… »

Elle a raison Cassandre
non ?

Cassandre
a les yeux bleus

Jeudi 20 juin 2013
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Cassandre Elemento : « J’ai confiance ! »

Les  ateliers

Le film de cette journée
passée dans les locaux
du collège Vento de

Menton fut passionnant,
jugez plutôt... Le matin de ce
20 juin d’exception, dès 10
heures, sept ateliers furent
proposés aux cent quatre-
vingt élèves des classes de
6B,6D, 6G, 6S et ULIS.
L’après-midi, à partir de 14
heures, ce fut au tour des
élèves des classes de 6A,
6C, 6E et 6F, de découvrir
les ateliers proposés, c’est-
à-dire tout d’abord :

L’atelier 1 consacré au res-
pect de l’autre. A cette occa-
sion, les collégiens ont
rendu visite aux résidents
de « La Maison Russe », pro-
posant à ces derniers un
après-midi festif.

L’atelier 2 consacré au res-
pect de l’environnement a
permis aux élèves de pren-
dre connaissance, à travers
un atelier ludique, des rè-

gles liées au maintien de la
propreté aux alentours du
collége. Cela en partenariat
avec les équipes du service
Voirie Environnement Pro-
preté de la Ville de Menton.

L’atelier 3 : Respect d’un
engagement proposa aux
élèves de collaborer avec
les équipes du Secours Po-
pulaire qui organisa à cette
occasion une collecte ali-
mentaire pour les plus né-
cessiteux.

L’atelier 4 : Respect de soi.
Les collégiens parvinrent
grâce à cet atelier, à cerner
et imager toute la positivité
de leur personne.

L’atelier 5 : Respect d’une
parole fut entièrement placé
sous le signe du théâtre
avec de nombreuses saynè-
tes jouées par les élèves
évoquant notamment la vio-
lence verbale.

L’atelier 6 : Respect de nos
devoirs de citoyens proposa
aux élèves de prendre con-
naissance, grâce à un for-
mateur, des bases du pre-
mier secours : la position
latérale de sécurité et
l’appel aux services d’ur-
gence.

L’atelier 7 : Respect d’une
règle. Les élèves ont pris
connaissance des impéra-
tifs d’une calligraphie japo-
naise très exigeante.
La remise des prix eut lieu
à partir de 15h30 dans une
ambiance des plus convi-
viales… Merci à tous.

■ Atelier Secours Popu-
laire : Aude (Respect d’un
engagement).
■ Atelier Théatre : Jac-
ques BOUTOU et Sofiane
LAMALLI (Respect d’une
parole).
■ Atelier Premier Secours
: Lionel TASSONE ( Res-
pect de nos devoirs de

citoyens).
■ Atelier Respect de Soi :
Sandrine OLIVA.
■ Atelier en déplacement
à la maison de retraite :
Isabelle BRULE et Rafaelle
DOUBLIER (Respect de
l’autre).
■ Atelier Respect de
l’environnement :
Gérard CARENCO (agent
technique) ; Antony RODRI-
GUES (agent technique) ;
Alain FOURNIER (agent
technique) ; Gérard
GAOTTE (agent de sur-
veillance de voirie) ; Jean-
Baptiste SAUVAGE (agent
de surveillance de voirie) ;
Catherine FOURGEOT
(agent de maitrise) ; Fa-
bienne OTTAVIANI (con-
seiller municipal chargé de
l’environnement) ; Richard
CERUTTI (chef du service
environnement direction gé-
nérale).
■ Atelier Calligraphie
japonaise : Mme Costa
(respect d’une règle).

Atelier  : maison russe.

Atelier  : propreté dans le collège.

Atelier  : secours populaire. Atelier  : respect et citoyenneté. Atelier  : respect d’une règle.

Atelier  : le respect de soi. Atelier  : le théâtre.
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faut continuer à croire en
un demain meilleur encore.
Cassandre Elemento est
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Elle a raison Cassandre
non ?

Cassandre
a les yeux bleus
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Cassandre Elemento : « J’ai confiance ! »

Les  ateliers

Le film de cette journée
passée dans les locaux
du collège Vento de

Menton fut passionnant,
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20 juin d’exception, dès 10
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gles liées au maintien de la
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engagement).
■ Atelier Théatre : Jac-
ques BOUTOU et Sofiane
LAMALLI (Respect d’une
parole).
■ Atelier Premier Secours
: Lionel TASSONE ( Res-
pect de nos devoirs de

citoyens).
■ Atelier Respect de Soi :
Sandrine OLIVA.
■ Atelier en déplacement
à la maison de retraite :
Isabelle BRULE et Rafaelle
DOUBLIER (Respect de
l’autre).
■ Atelier Respect de
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Gérard CARENCO (agent
technique) ; Antony RODRI-
GUES (agent technique) ;
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technique) ; Gérard
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Atelier  : maison russe.

Atelier  : propreté dans le collège.

Atelier  : secours populaire. Atelier  : respect et citoyenneté. Atelier  : respect d’une règle.

Atelier  : le respect de soi.
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Il fait depuis toujours ou
presque partie du comité
d’éthique de l’association

Solidarsport. Principal du
collège Vento de 2010 à
2013, il a fait valoir ses droits
à une retraite bien méritée.
Le mot retraite n’a jamais
été synonyme n’inactivité,
c’est pour cette raison que
Jacques Boutou avait dé-
cidé d’animer – et de quelle
manière mes amis ! – un ate-
lier théâtre lors de cette
journée Solidarsport à
Vento.
Généreuse idée dénonçant,
entre autres, la violence de
certains mots, certaines at-
titudes ou gestes, lors de
saynètes jouées par les col-
légiens de l’établissement
mentonnais…
Jacques Boutou homme
sage, conseillant par exem-
ple : « L’objectif de cet atelier
? Un travail sur la violence
verbale… La vie en société
nous apprend des choses à
faire mais aussi à éviter… »
Maître Jacques – si le grand
Brel le permet sans en pren-
dre ombrage – précisant
aussi entre deux saynètes :
« Le plus intelligent parfois
c’est celui qui cède… »
Bref, vous l’aurez d’ailleurs
très vite compris, ce théâtre
improvisé mais proposé par
de jeunes gens talentueux,
appliqués, attentifs aura
proposé de nombreuses si-
tuations conflictuelles que
nous rencontrons au fil des
jours sans que tout cela soit
évidemment programmé.

Chaque saynète étant for-
cément une vraie leçon de
vie basée sur la solidarité
mais aussi et surtout sur le
respect de l’autre, de sa dif-
férence… Un sacré specta-
cle ! Mais au fait que pense

Jacques Boutou de cette as-
sociation Solidarsport qu’il
ne cesse de voir grandir ?
Question tout juste posée,
réponse immédiate. « Cette
association est un moyen
d’aborder l’éducation à la ci-

toyenneté avec les élèves
d’une manière on ne peut
plus concrète. Les collégiens
déclinant l’ensemble des sup-
ports du respect… »
Jacques Boutou, une fois en-
core plus vrai que vrai avec

ce physique imposant et ce
cœur d’or, on vous l’assure
qui lui permet d’avouer « les
yeux dans les yeux » : « Au-
jourd’hui, le contact avec
les jeunes élèves me man-
que… ».

On le croit sur parole.
Jacques Boutou, un grand
monsieur que l’on respecte.
Comme on respecte ceux
qui sortent un carton rouge,
indiquant jusqu’où on peut
ne pas aller trop loin…

Sa mission est de s’oc-
cuper du foyer socio-
éducatif de cet établis-

sement scolaire menton-
nais. Son passé mérite une
réelle attention, voire un
certain respect. A 39 ans,
Sofiane Lamali n’aime pas
vraiment parler de lui.
L’homme est modeste, il se
veut constamment efficace,
près des élèves. Handbal-
leur de très haut niveau, So-
fiane annonce sérieusement
une participation aux Jeux
Olympiques d’Atlanta en
1996 avec l’équipe nationale
d’Algérie de handball. Il a
également disputé trois
championnats du monde au
Japon (1997), en Egypte
(1999) et en France (2001).
Ce gaucher naturel joue…
arrière droit, « Un poste de
buteur… » précise-t-il. Sa car-
rière sportive est impres-
sionnante, elle débute au
Mouloudia d’Alger, passant

par l’Espérance de Tunis,
Angers, Belfort, Monaco
puis l’ASBTP Nice. C’est à
l’ASBTP qu’il a construit sa
carrière d’entraîneur entre
2008 et 2011. De son sport
favori, Sofiane explique tou-
jours très volontiers : « Le
handball reste un sport de
valeurs. C’est une discipline
qui a toujours donné l’exem-
ple, une activité très péda-
gogique, éducative. Cela dit,
je reconnais volontiers que le
judo reste un exemple pour
les autres sports. Aujourd’hui,
dans le football, c’est d’abord
l’argent qui compte, on ne
pense plus à l’éducation des
enfants… »
Sofiane est devenu assistant
d’Education en charge du
foyer socio-éducatif avec
pour autre mission au sein
du collège mentonnais d’ap-
porter une aide efficace aux
collégiens de sixième et cin-
quième lorsqu’ils font leurs

devoirs…
De cette expérience de dix-
huit mois au collège men-
tonnais, Sofiane reconnait
notamment : « Dans le foot-
ball, on ne pense plus à l’édu-
cation des enfants mais uni-
quement à l’argent. Certai-
nes images fausses sont
transmises par les médias au
sujet de ce sport. Reste que
l’action des parents est forcé-
ment importante. Une grande
communication est néces-
saire entre les parents et
leurs enfants afin qu’ils puis-
sent réussir… »
Cette communication,
source de toutes les réus-
sites lorsqu’elle est bien
gérée, parfaitement appli-
quée... L’important conclut
Sofiane Lamali, perché tout
en haut de ses trente-neuf
ans « Est de faire prendre
conscience aux élèves des
réalités de la vie afin de pou-
voir leur donner certaines al-

ternatives. L’association Soli-
darsport est par exemple,
une des voies à suivre… »

Cette journée passée au col-
lège Vento fut en réalité
beaucoup plus qu’une réus-

site on vous l’assure sans
la moindre hésitation…
Merci Sofiane !

Sofiane Lamali est toujours à l’écoute.

Solidarsport

Aux côtés de « Maître Jacques »

Jacques Boutou : un grand Monsieur que l’on respecte.

Sofiane Lamali :
« Monsieur handball »...
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Quelle belle remise
des prix ! Quel en-
thousiasme lors de

l’ultime rassemblement de
tous proposé dans « le cir-
que romain » se trouvant
dans la cour du collége
Vento.
Un rassemblement au cours
duquel chacun ressentit
sans la moindre difficulté,
la satisfaction du devoir ac-
compli. Une satisfaction
issue d’une magnifique jour-
née découverte pour cer-
tains des jeunes collégiens.
Superbe rencontre des uns
et des autres avec un seul et
unique objectif : la notion
de Respect.
Lors de cette remise des
prix Martine Leleu, princi-
pale du collége Vento, re-
connaissait joli sourire aux
lèvres : « Ce fut vraiment une
très belle journée. A cet ins-
tant je souhaite remercier
nos partenaires mais aussi
l’association Solidarsport et
son président fondateur Jac-
ques Rémond, sans oublier la
mairie de Menton, la Maison
Russe ainsi que toutes les
personnes qui ont participé
avec une belle efficacité au
succès de cette belle jour-
née… ».
De son côté Claudette Re-
baudo, adjointe à l’Educa-
tion de la Ville de Menton,
représentant Jean-Claude
Guibal, le député-maire de la
cité, reconnaissait avec une
réelle satisfaction : « Je tiens
vraiment à remercier ici l’en-
semble des services munici-
paux qui ont participé à la
réalisation de cette journée
exceptionnelle organisée par
Solidarsport… »
Claudette Rebaudo ajoutant
aussi avec une réelle satis-
faction : « Je connais cette
jeunesse qui ne demande
qu’à apprendre. Je dois
avouer que j’apprécie beau-
coup les différentes actions
organisées par Solidars-
port… »
Ce fut Jacques Rémond qui
expliqua avant la remise des
prix la symbolique ô com-
bien importante de l’im-
mense puzzle en forme de
cœur de Solidarsport, avant
de remercier l’ensemble des
participants à cette magnifi-
que journée mentonnaise…
Parmi les nombreuses per-
sonnalités présentes, nous
avons également noté Melle
Fabienne Ottaviani, con-
seillère municipale, en
charge de l’environnement
et de la propreté de la ville
de Menton, Richard Cerutti,
chef depuis juillet 2002, des
équipes voieries-environne-
ment-propreté regroupant
quatre-vingt-dix agents…
Bravo à tous, à très bien-
tôt…

Solidarsport

Exceptionnelle remise des prix…

Martine Leleu et Cassandre Elemento ont animé cette remise des prix.

L’heure de compléter le puzzle « Solidarsport » plein cœur.

Ils n’oublieront jamais... Superbes sourires entre collégiens.
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Solidarsport

La Maison Russe de
Sainte Anastasia a une
belle histoire. Située

sur les hauteurs de Menton,
cette demeure fondée en
1880, à l’initiative de la
Grande Duchesse Anastasia
de Russie, fut rénovée à
deux reprises en 1997 puis
en 2001. Aujourd’hui, elle
accueille environ quatre-
vingts résidents retraités
dont la moyenne d’âge est
de… quatre-vingt-dix ans.
Une initiative de qualité fut
proposée en juin dernier,
toujours dans le cadre de
cette journée Solidarsport
au collège Vento de Menton.
L’un des ateliers, le premier
de la liste, consacré au res-
pect de l’autre proposa en

effet aux élèves de rendre
tout simplement visite aux
pensionnaires de cette Mai-
son Russe afin d’animer un
après-midi des plus festifs…
Aussitôt dit, aussitôt fait, ce
fut dans une ambiance des
plus conviviales que les col-
légiens proposèrent de très
agréables instants à ces gen-
tilles personnes issues
d’une autre génération…
A l’instant de l’au-revoir, les
jeunes élèves eurent droit
aux applaudissements des
pensionnaires émus d’une
si belle reconnaissance…Jo-
seph, Juliette, Jacques,
Yvonne, Denise, Jean, Marie,
Amélie, Jeanine Marthe, Si-
mone, Huguette, Paulette,
Mireille, Anna, Joséphine,

Jean, Rosy, Denise, Al-
phonsa, Francine ne sont
pas prêts d’oublier cette
très belle initiative du…
cœur proposée par d’en-
thousiastes collégiens men-
tonnais…
Ce ne sont pas André Stulz,
animateur de la Maison
Russe et Maryline Darre,
responsable de l’hôtellerie
de l’endroit qui diront le
contraire…
Tout cela sous le signe
d’une très belle émotion
partagée pas tous évidem-
ment… Jennyfer, Emilie,
Lylou, Chabia, Elisa, et Ra-
phaëlle Doublier, leur pro-
fesseure d’éducation musi-
cale au collège, peuvent fa-
cilement en témoigner.

Applaudissements à la Maison Russe

... mais aussi de l’émotion.Beaucoup de talent...

Des voix pour séduire...

Une belle histoire entre générations.Tous très attentifs à ce spectacle de qualité.
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responsable de l’hôtellerie
de l’endroit qui diront le
contraire…
Tout cela sous le signe
d’une très belle émotion
partagée pas tous évidem-
ment… Jennyfer, Emilie,
Lylou, Chabia, Elisa, et Ra-
phaëlle Doublier, leur pro-
fesseure d’éducation musi-
cale au collège, peuvent fa-
cilement en témoigner.

Applaudissements à la Maison Russe

... mais aussi de l’émotion.Beaucoup de talent...

Des voix pour séduire...

Une belle histoire entre générations.Tous très attentifs à ce spectacle de qualité.

Jeudi 20 juin 2013
nice-matin


